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CONTEXTES, ORIGINES, DÉFINITIONS
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CONTEXTES

 La multi-crise
 Pauvreté et injustices persistantes
 Les carrefours conceptuels: développement, 

progrès, croissance, richesse, droits humains 
 La gouvernance en déficit
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No sabemos lo que pasa y 
eso es lo que pasa .

Ortega y Gasset
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 PNUE, déc 2011,rapport ``Green Economy Report``(GER)  et 
la modélisation T21

 Juin 2012: au menu principal de RIO+20 (ONU)
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DÉFINITION DE L’ONU

Très  succinctment, une économie:
 Faible en carbone
 Efficiente vis-à-vis les ressources
 Socialement inclusive

Source: http://www.unep.org/greeneconomy/

Essentiellement:
 une économie qui contribue fortement 
à améliorer le bien-être des humains 
et l’équité sociale, tout
 en réduisant de façon significative les
risques environnementaux et les impacts écologiques
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L’ÉCONOMIE VERTE 
ET LE DÉVELOPPEMENT DURABLE

L’économie verte 
ne remplace pas le DD, mais plutôt, 
une analyse assez répandue amène à constater 
qu’un véritable développement durable 
ne sera pas atteint si 
nous ne transformons pas 
l’économie elle-même !

http://www.unep.org/greeneconomy/
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 Parce ces ressources, non capitalisées pour la 
plupart jusqu’à maintenant, représentent $$$

 Coûts des ch. Climatiques:19% du PIB des pays 
en 2030

 Parce que l’économie se cherche un 
électrochoc, une voie de sortie depuis 2008
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EN FAIT, ON N’A PAS LE CHOIX !

Une économie centrée sur les ressources,
dont les 2/3 sont dégradées,
et dont les services écologiques sont évalués

 à $ 72,000,000,000,000  / an

et tous, on est dépendant d’elles !
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Ouf! L’ÉCONOMIE VERTE ?
Trop compliquée…

ALORS… 
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2- Perceptions et Impacts 
À RIO +20

13



LE CONTEXTE À RIO 

 Un draft zero minimaliste
 Deux conférences 

parallèles
 Des leaders absents, 

d’autres discrets
 La multi-crise
 Présence forte des 

entreprises
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L’ÉCONOMIE VERTE AU SOMMET DE L’ONU

 L’ÉV: le moyen privilégié 
pour relancer le DD 

 On l’a soudé aux 2 
thèmes principaux: 

  la gouvernance du DD 
 et l’éradication de la 

pauvreté 
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RÉSULTATS FINAUX DE RIO+20 AU SOMMET DE L’ONU
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‘Le futur que nous voulons’

Source: ONU,L’avenir que nous voulons 
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 283 énoncés, libellés souvent ainsi:
 64: Nous réaffirmons…
 161: Nous reconnaissons…Nous renouvelons notre 

engagement…Nous prenons acte…Nous constatons…Nous 
insistons…Nous sommes déterminés, sommes conscients… 

 5:  Nous décidons (dont 2 sans détails)
 7: Nous convenons

 747 engagements précis, mais à portée 
régionale (1er sept.2012)
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‘Le futur que nous voulons’

Source: ONU,L’avenir que nous voulons 
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L’ÉV est questionnée dès le 
départ et rejetée par 
beaucoup:

 Un piège, une perte de 
temps, un défilement

 En réalité, ``Business as 
usual``

 Le nord qui veut vendre au 
sud

 Confier au loup (le marché) 
le soin de gérer la bergerie
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Leur « économie verte » est un futur dont 
nous ne voulons pas. La nature n’est pas 
une marchandise, c’est un bien commun. 
Pour nos droits et les droits de la nature, 
pour la justice sociale et écologique, 
d’autres mondes sont possibles et 
nécessaires, réinventons-les ici et 
maintenant, à Rio de Janeiro et ailleurs ! 

 UNE FORTE OPPOSITION DE LA SOCIÉTÉ CIVILE

18Source: GEC, www.greeneconomycoalition.org



POURQUOI CETTE OPPOSITION VIVE ?
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POURQUOI CETTE OPPOSITION VIVE ?

Parce que la société civile ne veut pas jouer à cache-
cache:

 Notre économie a besoin d’être revisitée 
complètement;

 Les injustices s’accentuent;
 La crise écologique commande des décisions 

maintenant.

19



EN RÉSUMÉ À RIO+20

 À l’échelle internationale, des volontés mais 
peu de résultats probants

 Au niveau de la société civile, de l’impatience, 
de l’opposition, mais une énorme énergie pour 
l’engagement

 Au niveau local partout, des initiatives, des 
projets, de l’action
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Si le domaine des idées 
est révolutionné,
la réalité ne peut demeurer 
telle qu’elle est.
G.W.F. HEGEL
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DONC…
 

RUIDO EN EL SISTEMA ?
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3- TENDANCES, EXEMPLES, 
CONTRADICTIONS, LIMITES 
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 Discutée depuis 2008 et avant, au G20, parmi des 
scientifiques et au sein de la grosse industrie

 Appliquée de façons diverses et parfois simplement 
récupérée

 Des adhérents et des critiques de tous les horizons
 Une coalition de plus de 500 groupes (GEC) s’y engagent 

pour en mieux contrôler la direction et les écarts
 Des dizaines d’initiatives dans des dizaines de pays sous 

l’impulsion d’organisations onusiennes, de la banque 
mondiale, de l’OCDE, des pays leaders (Corée du Sud, 
Allemagne, Danemark, Mexique), etc
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LA SITUATION ACTUELLE DE L’ÉCONOMIE VERTE-2
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Source: Bob Jessop (ds: Development, Greening the Economy, Vol 55 no 1, march 2012, p 17; et dans: The Global 
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 Aussi des pays contre: Bolivie, Venezuela en 
tête; Buen Vivir

 Les ONG: ambivalence et enthousiasme
 Industries et commerce: en surface beaucoup 

d’activité, mais au-dessous, souvent  de 
l’opposition féroce à des changements de base 
et à plus de règlementation
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PRODUCTIVITÉ DITE MODERNE
    VS

 PRODUCTIVITÉ DES ÉCOSYSTÈMES

Exemple-type: le haut-delta du Niger au Mali:

http://www.whatifwechange.org/index.php#/
stories/158

26

http://www.whatifwechange.org/index.php
http://www.whatifwechange.org/index.php
http://www.whatifwechange.org/index.php
http://www.whatifwechange.org/index.php


DES DIRECTIONS VARIÉES
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 Équateur et Costa Rica: PES pour des BV
 Australie, ‘Cap and Trade’ 
 Corée du Sud: un gouvernement catalyseur de l’ÉV

 Mexique: Union de Ejidos de la selva 
 Contre-effet: le ‘Green Grabbing’
 Contre-exemples: Plan nord, Québec;  
                                  Plan sud, Chili
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confessé et pardonné 

 Tous les états sont en forte compétition et plus ou moins 
indépendants du capital

 Le pouvoir du PNUE et de l’ONU est limité
 Malgré une critique profonde on veut changer le système de 

l’intérieur sans réelle rupture bien souvent
 La pauvreté, l’injustice, les changements climatiques, tout 

cela sera réglé implicitement sans s’attaquer aux causes 
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LA PRINCIPALE INFLEXION NÉOLIBÉRALE

Après la marchandisation du cycle du carbone on 
veut aller plus loin en privatisant et donnant une 
valeur marchande à la nature non associée 
au marché jusqu’ici

    

Source: Bob Jessop dans: PNUE, The Global Economic Crisis,The Green New Deal, and The No-Growth Economy, 
UNRISD, 10-11 oct 2011
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EST-CE QUE LA PLANÈTE DOIT ÊTRE VENDUE 
POUR ÊTRE SAUVÉE ?

30

http://www.ecosystemmarketplace.com/

http://www.ecosystemmarketplace.com/
http://www.ecosystemmarketplace.com/


LA NATURE SUR UNE BALANCE…

`` Aussitôt que quelque chose est mesurable il 
devient négotiable. Soumettez la nature à l’analyse 
coût/bénéfice et alors les comptables et les 
statisticiens décideront de quels éléments on peut 
se passer. Tout ce qui doit être fait alors pour 
démontrer  qu’un écosystème donné peut être mis 
aux poubelles, c’est de montrer que l’argent qui 
peut être fait en l’éliminant est plus élevé que 
l’argent qu’on ferait en le conservant.``

                                                                                                        George Monbiot

31

Source: Ibon primer on the united nations conference on sustainable development(Rio+20), 2012, p60 
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EN SOMME…L’ÉCONOMIE VERTE,

C’est déjà une réalité,
qui sert de véhicule pour intensifier le DD pour certains,
qui est une obligation pour la survie chez d’autres,
qui est pleine de tendances opposées et de pièges,
portée par un concept lui-même ambivalent et restrictif;
mais au total,
pas de changement réel sans passer par l’économie!
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CHAQUE CHOSE 
EN TOUT TEMPS MARCHE 
AVEC SON CONTRAIRE
Les Milles et Une Nuits 
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4- LES CONDITIONS D’UNE 
VÉRITABLE ÉCONOMIE VERTE 

ET ÉQUITABLE 

34



DES PRINCIPES AUXQUELS TENIR

1. Durabilité
2. Justice
3. Dignité
4. Planète en santé
5. Inclusion
6. Bonne gouvernance et imputabilité
7. Résilience
8. Efficience et suffisance
9. Inter et intra-générationnel

35

Source: Green Economy Coalition Pocketbook, The case for action, GEC 2012



QUELQUES CONDITIONS POUR Y ARRIVER

Sources: C McDuff; Bob Jessop ds : Development, Greening the Economy, Vol 55 no 1, march 2012, p 17; 
wwwgreeneconomycoalition.org; Edgar Morin, La Voie, Fayard 2012
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QUELQUES CONDITIONS POUR Y ARRIVER
 Des restrictions quantitatives importantes à la 

croissance et des stratégies de non-croissance et 
de stabilisation

 Une emphase sur la qualité (progrès = ?) 
 Un partage de la richesse (à toute échelle)
 Une solidarité qui implique la rupture avec la 

finance spéculative
 Multiplier les expériences qui vont en ce sens à 

l’échelle locale et régionale  et se relier 

Sources: C McDuff; Bob Jessop ds : Development, Greening the Economy, Vol 55 no 1, march 2012, p 17; 
wwwgreeneconomycoalition.org; Edgar Morin, La Voie, Fayard 2012
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UNE PANACÉE? UNE UTOPIE ?

Non, mais plutôt,

Une avenue majeure et obligée, dans laquelle il 
faut intégrer plus de social,

qui se pratique du local au global
et qui doit restée soumise,
 encadrée  et supportée 
par une gouvernance internationale forte 
et des démocraties locales participatives et 

exigeantes !
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QUELQUES IMPLICATIONS PRATIQUES…

 Principe du pollueur payeur
 Prix = vrais coûts
 Non au développement qui ne tient pas compte 

de tous les coûts
 Utilisation optimale et durable des RN
 Associe les communautés réellement
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L’AMPLEUR DE LA TÂCHE…

39  
Source: PNUE, 2011, Towards a Green Economy: Pathways to Sustainable Development and Poverty Eradication, 
www.unep.org/greeneconomy, p.21

http://www.unep.org/greeneconomy
http://www.unep.org/greeneconomy


5- PERSPECTIVES POUR LA GIRE 

40



L’EAU DANS LE CONTEXTE MONDIAL: 
RESSOURCE   VS   DROIT

41
Source: Ricardo Petrella, Le Devoir, 3 oct 2012
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L’EAU DANS LE CONTEXTE MONDIAL: 
RESSOURCE   VS   DROIT

 1992,Dublin,ONU: l’eau = produit de marché
 2010,ONU: accès à l’eau potable et assainissement = 

un droit de la personne, cad universel, indivisible et 
imprescriptible

 Après la stratégie de l’oublie, la stratégie de la 
ressource: s’il n’y a pas d’eau en quantité suffisante et 
de qualité adéquate, il n’y a pas de droit réel à l’eau; 
gestion économique rentable d’abord et ensuite 
l’accès à l’eau, si tu peux payer…

41
Source: Ricardo Petrella, Le Devoir, 3 oct 2012



L’EAU ET L’ÉCONOMIE VERTE

Le principe de base pour l’ÉV de façon générale 
c’est de charger les coûts complets pour 
l’utilisation de la ressource; mais pour l’eau, 
l’ÉV est face à un dilemme car l’accès à l’eau 
est reconnu comme un DROIT. 
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Source: PNUE, Water, Investing in the natural capital p.142



LES VÉRITABLES COÛTS DU DÉVELOPPEMENT

43
Source: Harvey Mead, L’Indice de développement véritable du Québec. Multimondes 2011, p 67
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comme ici tout en la critiquant et la bonifiant
4. Élaborer un programme en vue de soutenir les OBV qui seraient prêts à 

miser plus sur la participation citoyenne pour la GIRE
5. Établir les véritables coûts de nos développements passés et présents, pour 

l’eau, dans des BV-types ET LE DIRE
6. S’associer au GEC
7. Développer une structure de jumelage de nos BV avec des organisations de 

gestion de l’eau ailleurs pour SE RELIER                  et ÊTRE SOLIDAIRE !
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L’ORIGINE
EST 
DEVANT NOUS

M. HEIDEGGER
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L’inspiratrice…



…MAIS SURTOUT LES GENS RENCONTRÉS !

47
AGUA DE BEBER ! Tom Jobin quartet



BESOIN DE PLUS D’INFORMATION...

48

Contactez Caroll McDuff par courriel à cette 
adresse: caroll.mcduff@gmail.com

mailto:aucaroll.mcduff@gmail.com
mailto:aucaroll.mcduff@gmail.com

